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Excellence Monsieur le Président en exercice du Conseil de la 
Commission de l’océan Indien ; 
Excellences Madame et Messieurs les Membres du Conseil des Ministre de la COI ; 
Excellence Monsieur le Secrétaire général de la COI ; 
Monsieur le Correspondant  national de la Francophonie aux Seychelles ; 
Mesdames et Messieurs les Représentants des institutions partenaires de 
la COI ; 
Mesdames et Messieurs les membres du corps diplomatique ; 
Honorable assistance, Mesdames et Messieurs, 
 
 
Permettez- moi tout d’abord d’adresser mes plus sincères remerciements aux autorités 

seychelloises et au Département des Affaires Etrangères, pour l’accueil chaleureux qui m’a 

été réservé et pour toutes les facilitations accordées depuis mon arrivée dans cette île 

magnifique, fleuron du tourisme de la région Océan indien. 

 
Je voudrais également au nom de SE Madame Louise MUSHIKIWABO, Secrétaire 

générale de la Francophonie et à mon nom propre vous adresser nos chaleureuses 

salutations. C’est un honneur et un privilège pour moi de prendre la parole à cette tribune, 

en cette année où l’Organisation internationale de la Francophonie célèbre, son 

cinquantenaire sous le slogan «  La Francophonie de l’avenir ». 

 

Mes chaleureuses salutations vont également à l’endroit de mon frère, SEM Hamada Madi 

Boléro, Secrétaire général de la Commission de l’Océan indien, pour le féliciter de  la 

dynamique et féconde coopération entre nos deux administrations, à travers diverses 

activités. 

 

Excellences Mesdames et Messieurs, 

 

Comme exprimé tantôt, la Francophonie célèbre cette année ses 50 ans. A cette occasion, 

il me sied de rappeler que c’est le 20 mars 1970, à Niamey, que l’Agence de coopération 

culturelle et technique (ACCT) voit le jour. Elle deviendra en 1998 l’Agence 

intergouvernementale de la Francophonie et, en 2005, l’Organisation internationale de la 

Francophonie. 

 

Fondée sur une coopération culturelle et la promotion de la langue française, la coopération 

de l’OIF s’est étendue à  plusieurs secteurs touchant la paix, la démocratie et les droits de 
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l’homme, l’éducation, l’économie, le développement durable au profit des femmes, des 

jeunes, de la société civile et du secteur privé. 

 

Aujourd’hui, l’Organisation internationale de la Francophonie  représente bien plus que le 

partage d’une langue. C’est le creuset qui rassemble 88 Etats et gouvernements membres, 

dans une palette de cultures qui se croisent, se mélangent, s’enrichissent, un lieu de 

coopération solidaire, une communauté d’influence dans le concert des relations 

internationales. 

La Francophonie est bien vivante dans notre région de l’océan Indien, grâce à la diversité 

des cultures et à l’investissement remarquable des Etats membres.  

 

Les réflexions menées par les Correspondants nationaux de la Francophonie de l’Océan 

indien durant les ateliers régionaux ont permis d’identifier un enjeu principal, celui de faire 

des jeunes de la région des acteurs de leur propre développement et des porteurs des 

valeurs de la Francophonie.  

Ces jeunes qui constituent un vivier d’experts et de  potentiels  sont  l’avenir de cette région 

et ceci est valable dans tout l’espace francophone. D’ici à 2050, les projections montrent 

que le nombre de jeunes des pays francophones d’Afrique subsaharienne sera multiplié par 

quatre pour atteindre 276 millions. Cette dynamique constitue un défi.  

 

Excellences Mesdames et Messieurs, 

 

En quatre années, la présence du  Bureau régional de l’OIF dans l’Océan indien a 

redimensionné l’image de la Francophonie sur l’échiquier régional. Nous répondons au plus 

près des besoins des gouvernements, des populations, de la société civile et du secteur 

privé, et ce dans des domaines variés de l’éducation, de l’entrepreneuriat, de la 

gouvernance, de la culture, du développement durable, du numérique, etc. 

 

Nos relations avec la COI se renforcent davantage. Le Prix littéraire Indianocéanie, initié 

par la COI et soutenu par l’OIF demeure un modèle de partenariat pour promouvoir la 

langue française et la diversité culturelle. A quelques mois du Sommet de la Francophonie 

de Tunis, il me plait de souligner que la langue française que nous avons en partage a 

toute sa place dans cet Océan indien, haut lieu du plurilinguisme et de la diversité 

culturelle. La force de notre langue française c’est de nous permettre de tisser des liens et 
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de renforcer notre solidarité régionale. Pour que cette langue vive et rayonne à travers 

notre région, nous devons la  défendre et  la valoriser. Cette langue qui nous unit constitue 

un puissant levier de croissance et de développement. Elle est notre trait d’union pour agir, 

pour consolider notre vivre ensemble et consolider notre solidarité. 

 

Ce faisant, dans le contexte actuel de la mondialisation et  face aux diverses mutations de 

notre espace, renforcer davantage  la coopération régionale est une nécessité et un atout. 

C’est ensemble que nous arriverons  à  mieux relever les  défis de demain pour garantir 

« une Francophonie de l’avenir » à notre jeunesse. 

 

Excellences Mesdames et Messieurs, 

 

Je voudrais terminer mon propos en adressant mes chaleureuses félicitations au 

gouvernement des Seychelles pour sa brillante Présidence. D’ores et déjà, je souhaite une 

année de présidence fructueuse au gouvernement des Comores. 

 

Tous mes encouragements vont également à l’équipe du Secrétariat général de la COI. 

 

Joyeuse fête du cinquantenaire de la Francophonie à tous ! 

 

Je vous remercie de votre attention. 




